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I
mpassible.  Saïd  Dalla,
42  ans,  a  encaissé  sans
sourciller  la  condamna­

tion  prononcée  à  son  en­
contre hier après­midi par
la  cour  d’assises  du  Vau­
cluse,  à  Avignon.  24  an­
nées  de  réclusion  avec
une  période  de  sûreté  de
16 ans et un suivi socioju­
diciaire  de  dix  années.
Avec  le  r isque  d’être
écroué  une  décénie  de
plus en cas de non­respect
des mesures soins.

L’homme  est  condamné
pour  la  séquestration  et
l’enlèvement  d’une  fem­
me aujourd’hui âgée de 28
ans. C’était dans la nuit du
10  au  11  novembre  2011
sur  le  parking  de  la  gare
de  Bagnols­sur­Cèze  (lire
nos deux précédentes édi­
tions).  Des  faits  qui  ont
conduit à ce qu’il soit con­
damné  une  première  fois
par  la  cour  d’assises  du
Gard à 28 années de réclu­
sion. Décision dont il avait
interjeté appel.

« S’il ne l’a pas violée
physiquement, elle a 
subi un viol 
psychologique »

Le  chemin  pris  par  l’avo­
cat  de  la  défense  Me Sté­
phen  Rochette  est  arrivé
jusqu’à  la  cour  qui  s’est
montrée moins sévère que
l’avocat  général  Jean­
François Mayet. Une déci­
sion  qui  laisse  penser
qu’elle a tenu compte « du
travail  de  suivi  qu’il  a
commencé à faire en mai­

son  d’arrêt  à  Nîmes  où  il
voit un psychologue deux
à trois fois par mois », sou­
ligne  l’avocat  en  charge
de porter la parole de l’ac­
cusé.

Le  représentant  du  mi­
nistère  public  n’envisa­
geait pas que la cour des­
cende  en  dessous  de  la
première  condamnation.
P o u s s a n t   m ê m e   p o u r
qu’elle  prononce  30  an­
nées  de  réclusion  et  un
suivi sociojudiciaire de 20
ans  afin  de  s’assurer  que
Saïd Dalla ne soit plus ja­
mais  “seul”.  Car  le  crime
qui  a  occupé  le  jury  ces
deux  derniers  jours  n’est
pas son premier. En 2001,
il avait enlevé et violé une

adolescente  de  16  ans.
Des actes qui  lui ont valu
dix années d’emprisonne­
ment  et  un  suivi  de  cinq
années.  Il  avait  pris  fin
qu e lq ues   m o i s   ava n t
l’agression  de  Bagnols­
sur­Cèze… « S’il ne l’a pas
violée  physiquement,  elle
a subi un viol psychologi­
que. Ça fait trois semaines
qu’elle  ne  dort  plus  rien
qu’à  l’idée  de  venir  au
procès »,  indique  Me  Cé­
drine Raybaud, au nom de
la victime. Une femme qui
n’a pu s’échapper que par­
ce  qu’elle  s’est  battue  de
toutes ses forces et qu’une
riveraine  a  crié  à  l’agres­
seur  qu’elle  venait  d’ap­
peler la police.

Jeudi,  la  cour a pu  revi­
vre  la  scène  en  écoutant
l’enregistrement  de  ses
hurlements.  Un  message
de onze secondes qu’elle a
laissé  sur  le  téléphone
portable d’une amie.

« Je suis bien content
de vous croiser dans 
une cour d’assises 
plutôt que dans la rue »

Aujourd’hui,  la  victime
tente  de  se  reconstruire.
Elle porte toujours les tra­
ces  des  coups  qu’elle  a
reçus.  Notamment  au  ni­
veau  de  sa  mâchoire.
« Monsieur  Dalla,  je  suis
bien content de vous croi­
ser  dans  une  cour  d’assi­

ses plutôt que dans la rue,
déclare  Me  Ludovic  Para,
second conseil de la victi­
me.  J’ai  de  la  chance  de
défendre ma cliente. Parce
que  j’aurais  très  bien  pu
avoir ses parents assis der­
rière  moi… ».  C’est  l’une
des zones d’ombre qui res­
tera  dans  ce  dossier.  Que
serait­il  advenu  d‘elle  s’il
était  parti  avec ?  Lui  qui
prétend  s’être  juste  éner­
vé parce qu’elle lui aurait
refusé du feu pour sa ciga­
rette.  Voulait­il  lui  faire
peur ? La violer ? La tuer ?
Et  l’accusé  d‘admettre  le
premier  jour  du  procès :
« Peut­être que j’allais fai­
re de gros dégâts ».

Riad DOUA

Me Stéphen Rochette a plaidé pour que soit pris en compte le début de soins psychologiques de l’accusé quand l’avocat général Jean-François 
Mayet a requis trente années de réclusion à l’encontre d’un présumé criminel récidiviste. Photos DL/Patrick ROUX
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24 ans de réclusion pour
l’enlèvement d’une femmeJean Viard, le sociologue

bien connu, domicilié à
la  Tour­d’Aigues,  sera  le
candidat d’En Marche,  le
mouvement  d’Emmanuel
Macron, aux élections  lé­
gislatives,  dans  la  5e  cir­
conscription de Vaucluse.

Jean­François  Césarini,
référent d’En Marche pour
le  Vaucluse  l’a  annoncé
hier après­midi à Carpen­
tras, où il présentait le co­
mité du Comtat venaissin.

Jean  Viard  fait  partie
d’une  première  vague  de
14  candidats  macroniens 
désignés  dès  jeudi  par  la
commission  nationale
d’investiture,  que  préside
Jean­Paul  Delevoye.  Il

était présent derrière Em­
manuel Macron sur le pla­
teau  de  l’émission  politi­
que sur France 2.

Jean Viard a déjà fait de
la politique : il faisait par­
tie de l’équipe municipale
de  Jean­Noël  Guérini  à
Marseille.

Jean­François Césarini a
ajouté  qu’il  faudrait  sans
doute attendre  le deuxiè­
me tour de la présidentiel­
le pour connaître les noms
des  candidats  investis 
dans les quatre autres cir­
conscriptions de Vaucluse,
précisant  qu’il  y  avait  de
nombreux  candidats  à  la
candidature, de l’ordre de
15 par circonscription.
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Jean Viard, candidat
d’En marche dans la 5e

Ni gauche ni droite. Emma­
nuel Macron se place au­

dessus du clivage des partis 
politiques et ce n’est semble­
t­il pas un vain mot car force 
est de constater que le leader
d’En  marche  rassemble 
autour de lui des personnes 
issues de différentes sensibi­
lités politiques à l’image du 
public venu assister ce jeudi 
soir à la réunion organisée à 
la salle des fêtes de Mondra­
gon.

Une  centaine  de  person­
nes, de Vaucluse, mais aussi 
du Gard, de Drôme et d’Ar­
dèche ont répondu présent. 
Parmi les élus locaux, on a pu
apercevoir le président de la 
communauté de communes 
de Rhône Lez Provence, An­
thony Zilio, le maire de Mon­
dragon Christian Peyron et 
quelques­uns de ses adjoints
qui étaient les hôtes de cette 
soirée,  mais  aussi  de  nom­
breux Bollénois qui se reven­
diquent  communément  de 
gauche ou de droite.

Une feuille de route détaillée
Une salle bien remplie donc 
acquise à la feuille de route 
de l’ancien ministre de l’Éco­
nomie  qui  a  été  présentée 
module par module. Objectif

de toutes les prises de paro­
le :  montrer  qu’au­delà  des 
discours,  Emmanuel  Ma­
cron a « une réelle volonté de
rénover  la  politique  et  que 
son programme est, en plus 
d’être réaliste, financé. »

Clémence Laroche a redit
qu‘il était « un candidat qui 
se  présentait  comme  fémi­
niste, cela veut dire utiliser la
force des femmes pour faire 
avancer  le pays et  l’égalité 
hommes­femmes, s’il est élu,
sera grande cause nationale. 
Elle a rappelé qu’Emmanuel 
Macron avait appelé les fem­
mes à se positionner pour les 
législatives et dans des cir­
conscriptions  susceptibles 
d’être remportées ! »

Régine Bacconi est interve­
nue  pour  l’Éducation : 
« Priorité  sera  donnée,  a­t­
elle déclaré, à l’école primai­
re  et  à  l’apprentissage  des 
fondamentaux. »  « L’agri­
culture ne sera pas oubliée, 
rassure  Carole  soucieuse 
d’attirer  à  elle  les  agricul­
teurs qui se tournent beau­
coup aujourd’hui vers le FN. 
Emmanuel Macron compte 
consacrer  5  milliards  sur  5 
ans  pour  le  monde  agrico­
le. »

Virginie SANCHEZ

Les intervenants devant une salle bien remplie ont salué « l’homme 
jeune, intelligent, fonceur qui n’a pas peur de s’attaquer au 
système. »

MONDRAGON | Lors de la réunion, jeudi

Une centaine de personnes
derrière Macron

Lancée par Christian Estro­
si, président de  la  région

P r o v e n c e ­ A l p e s ­ C ô t e
d’Azur, une vaste consulta­
tion  sur  la  politique  des
transports  collectifs  régio­
naux  est  menée  jusqu’au 
25 avril auprès des usagers 
dans  le  cadre  d’Assises  ré­
gionales des transports.

Après  une  première  réu­
nion à Marseille le 4 avril, la 
deuxième  s’est  tenue  jeudi 
dans  l’amphithéâtre  de 
l’école  hôtelière  d’Avignon 
où avait pris place une tren­
taine de personnes.

L’objectif  des  Assises  ré­
gionales  des  transports  est 
de donner la parole aux ci­
toyens pour mieux répondre
aux besoins réels du territoi­
re afin d’engager des actions

pour élaborer une stratégie 
régionale de mobilité. Louis 
Biscarrat,  conseiller  régio­
nal, maire de Jonquiéres, a 
ouvert  cette  réunion­débat 
qui  s’est  déclinée  en  cinq

thématiques.  La  mobilité : 
comment  améliorer  l’accès
aux zones d’activités et pô­
les économiques du territoi­
re ?  L’offre  en  transport  en 
commun. la tarification et la 

billettique, la sécurité un en­
jeu majeur pour les usagers 
et les solutions innovantes à 
mettre œuvre pour répondre
aux  attentes  en  matière  de 
nouvelles mobilités.

Différents acteurs ont mené les débats lors de cette réunion publique.
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Assises régionales des Transports : donner
la parole aux citoyens

Jeudi  matin,  le  Groupe­
ment  départemental  de

la  FNATH  (Fédération  na­
tionale  des  accidentés  du
travail  et des handicapés),
a tenu son assemblée extra­
ordinaire  au  33,  rue  du
Mont­de­Piété (à la Bourse
du travail) à Carpentras.

À l’ordre du jour : le ratta­
chement  des  quatre  sec­
tions  locales  des  Bouches­
du­Rhône  au  groupement
du Vaucluse. À la suite de
la restructuration des grou­
pements  départementaux
de  la  FNATH,  et  afin  de
dynamiser  l’action de  l’as­
sociation, les sections loca­
les  du  département  des
Bouches­du­Rhône, ont de­
mandé  leur  rattachement
au  Groupement  départe­

mental  du  Vaucluse.  Mi­
reille Marie, présidente du
Groupement  de  Vaucluse,
a fait un récapitulatif de la
situation,  en  présence  des
membres  présents,  adhé­
rents  des  sections  locales
du Vaucluse : (Orange, Avi­
gnon,  Cavaillon,  Cour­
thezon,  Apt,  Entraigues,
Monteux,  Althen­les­Pa­
luds).

L’association  œuvre  pour
les  adhérents  et  toutes  les
personnes  handicapées,
qui  sont  représentées  de­
vant  les  juridictions  du
Contentieux de la Sécurité
sociale. 600 adhérents font
partie de la Fnath à ce jour.

Les prochains rendez­vous
Le  4  mai  prochain,  se  dé­

roulera le Congrès départe­
mental  extraordinaire,  où
sera voté l’accord ou le dé­
saccord  de  ce  rattache­
ment, et sera suivi par l’as­
semblée générale départe­
mentale du groupement.

Le 12 avril à 17 heures, au
parc Bellerive de Monteux,
la FNATH participera avec
la  municipalité  de  Mon­
teux, à  la  journée de com­
mémoration  du  drame  de
Ruggieri (12 avril 1977), et

rendra hommage aux victi­
mes.

Permanences : 3e et 4e 
vendredis du mois de 14 h à 
16 h. Tél. 04 13 07 84 05

Les adhérents de la FNATH ont participé à leur assemblée extraordinaire jeudi matin.

CARPENTRAS | Bilan départemental de la Fédération nationale des accidentés du travail et des handicapés

FNATH : les sections des Bouches­du­Rhône demandent
leur rattachement au groupement du Vaucluse
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